
PAUVRETÉ, PRESTATIONS SOCIALES 
ET MINIMA SOCIAUX
LES CHIFFRES CLÉS

LES MINIMA SOCIAUX

Fin 2018, il existe dix minima sociaux en France : le revenu de solidarité active (RSA), l’allocation 
aux adultes handicapés (AAH), les allocations du minimum vieillesse (ASV et ASPA), l’allocation 

de solidarité spécifique (ASS), l’allocation supplémentaire d’invalidité (ASI), l’allocation pour  
demandeur d’asile (ADA), l’allocation temporaire d’attente (ATA), le revenu de solidarité (RSO), 

l’allocation veuvage (AV) et l’allocation équivalent retraite de remplacement (AER-R).
Les prestations sociales sont les prestations familiales, les allocations logement,  

les minima sociaux et la prime d’activité.

Sources > CNAM ; CNAF ; MSA ; DREES ; Pôle emploi ; FSV ; CNAV ; Caisse des dépôts et consignations ; Ofii.

PAUVRETÉ ET REDISTRIBUTION

Sources > Insee, DGFiP, CNAF, CNAV, MSA, enquête Revenus fiscaux et sociaux 2016. 

ÉVOLUTION DU SENTIMENT DE PAUVRETÉ ENTRE 2017 ET 2018

Note > Le terme « Français » désigne les personnes âgées de 18 ans ou plus vivant en France métropolitaine interrogées dans le cadre  
du Baromètre, qu’elles soient de nationalité française ou non.
Source > DREES, Baromètre d’opinion 2017-2018.

*du poisson ou l’équivalent végétarien
Sources > DREES, enquête auprès des bénéficiaires de minima sociaux (BMS) 2012 ; Insee, enquête statistique sur les ressources 
et les conditions de vie (SRCV) 2011 ; Irdes, enquête Santé et protection sociale 2010.

TAUX DE PAUVRETÉ EN 2016

Sources > Insee, DGFiP, CNAF, CNAV, MSA, enquête Revenus fiscaux et sociaux 2016.
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SEUIL DE PAUVRETÉ PART DES PRESTATIONS SOCIALES 
DANS LE REVENU DES MÉNAGES PAUVRES

Les prestations sociales et la fiscalité directe
réduisent le taux de pauvreté de 8,2 points

1 026
euros

Les personnes pauvres, au sens statistique, 
ont un niveau de vie inférieur 

à 1 026 euros par mois en 2016.

Les prestations sociales représentent 
42 % du revenu disponible des ménages 

pauvres (les minima sociaux 14 %). Elles augmentent 
de 345 euros par mois en moyenne le niveau de vie 

des personnes pauvres.
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LES BÉNÉFICIAIRES DU RSA FIN 2017, AU COURS DES 10 ANNÉES PRÉCÉDENTES
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ACCOMPAGNEMENT VERS L’EMPLOI

Minima sociaux et prestations sociales - Ménages aux revenus modestes et redistribution
Sous la direction de Pierre-Yves Cabannes et Lucile Richet-Mastain, coordonné par Mathieu Calvo
Collection Panoramas de la DREES - social, septembre 2019.

Conception : www.ndbd.fr

*Services du conseil départemental, CCAS, missions locales, etc.
Source > DREES, vague 2017 de l’enquête sur l’orientation et l’accompagnement des bénéficiaires du RSA (OARSA).
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LES BÉNÉFICIAIRES DU RSA FIN 2017, AU COURS DES 10 ANNÉES PRÉCÉDENTES

SE DÉCLARENT
EN MAUVAISE SANTÉ

19 %
des bénéficaires

5 %
de l’ensemble 

de la population

DÉCLARENT 
DES RESTRICTIONS 

D’ACTIVITÉ

33 %
des bénéficaires

17 %
de l’ensemble 

de la population

PRÉSENTENT
UN ÉTAT DE DÉTRESSE

PSYCHOLOGIQUE

38 %
des bénéficaires

14 %
de l’ensemble 

de la population

CONDITIONS DE VIE ET ÉTAT DE SANTÉ DES BÉNÉFICIAIRES DU RSA NON MAJORÉ 

SONT PAUVRES EN 
CONDITIONS DE VIE 

67 %
des bénéficaires

12 %
de l’ensemble 

de la population

N’ONT PAS LES MOYENS 
DE MANGER  

DE LA VIANDE*  
TOUS LES 2 JOURS 

44 %
des bénéficaires

7 %
de l’ensemble 

de la population

VIVENT DANS UN  
LOGEMENT SURPEUPLÉ 

23 %
des bénéficaires

7 %
de l’ensemble 

de la population

13 % des Français se 
sentent pauvres en 
2017, 18 % en 2018.

18 % des ouvriers se 
sentent pauvres en 
2017, 29 % en 2018.

13 %

18 %

18 %

29 %

 2017   2018

ACCOMPAGNEMENT VERS L’EMPLOI

Minima sociaux et prestations sociales - Ménages aux revenus modestes et redistribution
Sous la direction de Pierre-Yves Cabannes et Lucile Richet-Mastain, coordonné par Mathieu Calvo
Collection Panoramas de la DREES - social, septembre 2019.

Conception : www.ndbd.fr

*Services du conseil départemental, CCAS, missions locales, etc.
Source > DREES, vague 2017 de l’enquête sur l’orientation et l’accompagnement des bénéficiaires du RSA (OARSA).

2,1 
millions 

de bénéficiaires 
du RSA  

sont soumis aux 
« droits et devoirs », 

fin 2017. 83 % 
sont orientés 

par les conseils 
départementaux.

56 % 
sont orientés  

vers un organisme* 
autre que Pôle 

emploi.

44 % 
sont orientés vers 

Pôle emploi.

52 % ont 
signé un contrat 
d’engagements 

réciproques (CER). 

24 %

10 %

17 %

12 %



PAUVRETÉ, PRESTATIONS SOCIALES 
ET MINIMA SOCIAUX
LES CHIFFRES CLÉS

LES MINIMA SOCIAUX

Fin 2018, il existe dix minima sociaux en France : le revenu de solidarité active (RSA), l’allocation 
aux adultes handicapés (AAH), les allocations du minimum vieillesse (ASV et ASPA), l’allocation 

de solidarité spécifique (ASS), l’allocation supplémentaire d’invalidité (ASI), l’allocation pour  
demandeur d’asile (ADA), l’allocation temporaire d’attente (ATA), le revenu de solidarité (RSO), 

l’allocation veuvage (AV) et l’allocation équivalent retraite de remplacement (AER-R).
Les prestations sociales sont les prestations familiales, les allocations logement,  

les minima sociaux et la prime d’activité.

Sources > CNAM ; CNAF ; MSA ; DREES ; Pôle emploi ; FSV ; CNAV ; Caisse des dépôts et consignations ; Ofii.

PAUVRETÉ ET REDISTRIBUTION

Sources > Insee, DGFiP, CNAF, CNAV, MSA, enquête Revenus fiscaux et sociaux 2016. 

ÉVOLUTION DU SENTIMENT DE PAUVRETÉ ENTRE 2017 ET 2018

Note > Le terme « Français » désigne les personnes âgées de 18 ans ou plus vivant en France métropolitaine interrogées dans le cadre  
du Baromètre, qu’elles soient de nationalité française ou non.
Source > DREES, Baromètre d’opinion 2017-2018.

*du poisson ou l’équivalent végétarien
Sources > DREES, enquête auprès des bénéficiaires de minima sociaux (BMS) 2012 ; Insee, enquête statistique sur les ressources 
et les conditions de vie (SRCV) 2011 ; Irdes, enquête Santé et protection sociale 2010.

TAUX DE PAUVRETÉ EN 2016

Sources > Insee, DGFiP, CNAF, CNAV, MSA, enquête Revenus fiscaux et sociaux 2016.

-20,5 points
pour les familles monoparentales

avec au moins deux enfants.

-13,1 points
pour les moins

de 20 ans.

-14,5 points
pour les personnes  

en situation de handicap 
ou de perte d’autonomie.

4,22
millions

+0,1 %11 %

Montant versé 
pour les minima sociaux 
en 2017 (1,2 % du PIB)

Évolution du nombre 
d’allocataires entre fin 2016 

et fin 2017 (après -1,3 % 
entre fin 2015 et fin 2016, 

1re baisse depuis 2008)

Part de la population 
couverte par 

les minima sociaux 
(y compris les conjoints 

et les personnes à charge)

Nombre d’allocataires 
des minima sociaux

fin 2017

26,5
milliards d’euros

SEUIL DE PAUVRETÉ PART DES PRESTATIONS SOCIALES 
DANS LE REVENU DES MÉNAGES PAUVRES

Les prestations sociales et la fiscalité directe
réduisent le taux de pauvreté de 8,2 points

1 026
euros

Les personnes pauvres, au sens statistique, 
ont un niveau de vie inférieur 

à 1 026 euros par mois en 2016.

Les prestations sociales représentent 
42 % du revenu disponible des ménages 

pauvres (les minima sociaux 14 %). Elles augmentent 
de 345 euros par mois en moyenne le niveau de vie 

des personnes pauvres.

 
Avant redistribution 

22,2 %
14,0 % de la population vivent en-dessous 
 du seuil de pauvreté, après redistribution.

Sans redistribution, le taux de pauvreté 
s’élèverait à 22,2 %.

Après redistribution 
14,0 %

42 %
de prestations

sociales

14 %
Minima sociaux

-20 ans

LES BÉNÉFICIAIRES DU RSA

ENTRÉES ET SORTIES DES MINIMA SOCIAUX

Source > DREES, ENIACRAMS.
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